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— Vous n’avez pas entendu quelque chose ? demanda Lassogirl à ses deux partenaires.

Divine qui était plongée dans sa série sur les sciences occultes ne leva même pas la tête.

— Non, pourquoi ? fit Tam’girl en élevant des haltères au-dessus de sa tête.

Depuis qu’un enfant sauvé d’un incendie par son Tamagochi vivant l’avait trouvée un peu grosse, elle avait décidé de faire du sport. Un programme drastique. Avec des séances de course à pied et de musculation quotidiennes et intensives. En une semaine, elle avait perdu deux kilos et espérait bien en perdre autant dans les quatre jours à venir, juste avant les fêtes de Noël.

— J’ai l’impression qu’on a toqué, précisa Lassogirl en tendant l’oreille.

Elle venait juste de commander une nouvelle paire de bottines sur internet et il lui semblait hautement improbable qu’on les lui livre déjà. À moins que comme leur coiffeur Charlie, le livreur ait un super pouvoir.

— Quelle idée de toquer chez nous, affirma Tam’girl en soulevant à nouveau ses haltères.

Elle avait raison. Le QG des Super Filles était un bâtiment à la pointe de la technologie. En forme de F majuscule, il s’élevait au dessus des habitations environnantes et pouvait se changer en fusée pour les missions dans l’espace. Il contenait une salle de combat, une autre pour les conférences de presse et une piscine super olympique (de 150 mètres). Un chemin en forme de S majuscule y menait qui se repliait jusqu’à l’entrée si on tapait dessus trois fois du pied très fort. Après, il n’y avait plus qu’à appuyer sur la sonnette.

— Ça a encore toqué ! s’écria Lassogirl.

— Je n’ai rien entendu, maugréa Tam’girl.

— Oh, les filles ! rouspéta Divine. Vous pourriez baisser d’un ton ! Je n’arrive plus à suivre ma série.

— Elle est nulle ta série, lui répondit sèchement Tam’girl.

Divine la fusilla du regard :

— Elle est mieux que ton émission sur la cuisine où ils passent des heures à découper des légumes.

— C’est beau le découpage des légumes, bien plus beau que des gens qui font bouger des meubles, pas vrai Lassogirl ?

Sans donner son avis, la super héroïne brune quitta la pièce. Tam’girl haussa les épaules et regarda l’écran à cristaux liquides suspendu à son cou. Julian, son Tamagochi, faisait des abdos. Une goutte de sueur dégoulinait sur son visage crispé tandis que sa réserve d’énergie diminuait. Elle lui donna de l’eau et débuta une nouvelle série.

Parvenue devant l’entrée, Lassogirl s’immobilisa. Posant ses mains sur les poignées de ses cordes à sauter, elle fléchit les jambes, prête à bondir et attaquer. Trois petits coups retentirent derrière la porte, semblables à ceux qu’elle avait entendus dans la salle de séjour.

—Si c’est toi Arnold Baltimore », se surprit-elle à dire, frappe un coup.

C’était stupide de poser cette question. Elle savait pertinemment que si c’était bien leur pire ennemi de l’autre côté, il ne lui répondrait pas. De plus, il n’était du genre à lancer ses attaques par les voies classiques. Par un tunnel sous terre à la limite. Mais la porte d’entrée…

Trois coups à nouveau.

Elle ouvrit, fouettant l’air avec sa corde à sauter.

Ses yeux s’écarquillèrent lorsqu’elle réalisa qui était sur le pas de la porte :

— Euh… Vous êtes sûr que vous ne vous êtes pas trompé ? bredouilla-t-elle en se grattant la tempe.
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Tam’girl et Divine firent à leur tour une drôle de tête à la vue de l’animal qui accompagnait Lassogirl.

— À tout hasard, demanda-t-elle, l’une de vous deux n’aurait pas commandé un renne sur internet ?

Elles remuèrent la tête de concert, effarées.

L’animal était massif avec une fourrure noire et brillante. Ses bois s’élevaient très haut au-dessus de sa tête comme une couronne naturelle. Il avait l’air exténué.

— J’ai bien tenté de l’empêcher d’entrer, dit Lassogirl, mais il a forcé le passage.

La magicienne et la « dompteuse » s’approchèrent de la bête.

— Il a reçu des coups, remarqua Tam’girl après un examen attentif.

— C’est marrant, constata Divine. Il y a deux lettres marquées sur un de ses sabots : PN

L’animal s’agita.

— PN pourquoi ? demanda Lassogirl.

— Père Noël ! s’écria Divine, fière d’être la première à répondre.

Avec les séries sur les mondes parallèles elle adorait aussi les jeux télévisés. Quand l’animateur posait une question elle tâchait de répondre avant tout le monde comme si sa vie en dépendait. C’est pourquoi Tam’girl et Lassogirl avaient l’intention de lui acheter un buzzer pour sa fête.

Le renne se mit à frapper le sol du sabot et à gémir. C’était ça !

— Il veut nous dire quelque chose, murmura Lassogirl.

Approuvant, Tam’girl appela son Tamagochi à haute voix.

La tête ronde et joviale de Julian apparut dans la pièce. Elle roula doucement vers le renne qui ne s’en émut pas.

Le Tamagochi chuchota quelque chose à l’oreille du renne qui fit de même.

— Ils se connaissent à peine et déjà ils nous font des cachotteries ! rouspéta Lassogirl, la mine boudeuse.

— Ce n’est effectivement pas très poli, approuva Divine.

— Chut ! fit Tam’girl, agacée. Elle savait que son Tamagochi avait besoin d’énormément de calme pour comprendre ce qui lui disait le renne. Il avait beau maîtriser plus de cinquante langues animales dont le méroutien et la limaçois, il n’était pas infaillible et pouvait mal interpréter certains termes si les conditions n’étaient pas optimales.

Julian vint au rapport. D’abord son œil droit se changea en croix puis sa bouche devint carrée puis triangulaire puis se réduisit en un trait fin et ondulé… « Oui, je vois, je vois » notait la super héroïne rousse en hochant de la tête.

— Alors ? demandèrent les deux autres, impatientes de savoir.

Les ignorant, Tam’girl fit rentrer Julian dans sa niche. Elle le lava (Rappelons qu’il avait fait du sport !), le peigna et lui donna de la tarte.

— Vous me parliez ? fit-elle avec une petite voix.

Si l’heure n’avait pas été aussi grave, la blonde et la brune s’en seraient allées sur le champ et auraient vaqué à leurs occupations.

— Hi ! hi ! je blaguais. Si vous voyiez vos têtes !

Les deux langues des deux super héroïnes sortirent de leurs bouches en même temps.

— Ok, c’est bon, les filles, je vous explique…

Le renne s’appelait Ingmar. C’était lui qui dirigeait l’attelage du traineau du Père Noël. Il venait chez les Super Filles pour leur demander de l’aide. En effet, alors que son maître et ses amis nains s’activaient aux préparatifs du 25 décembre, un être malfaisant et son armée de robots barbares les avaient attaqués.

— Arnold Baltimore ! grognèrent en chœur Lassogirl et Divine en serrant les poings.

Tam’girl hocha de la tête puis continua son explication.

Pris par surprise, ils ne purent se défendre (car même si les nains étaient des guerriers, ils s’étaient débarrassés de leurs armes depuis belle lurette). Ingmar avait profité d’une dispute entre deux robots barbares pour prendre la poudre d’escampette. L’un d’eux le remarqua et tira sur lui ses flèches. Trois l’éraflèrent ne l’empêchant cependant pas d’arriver jusqu’ici.

— Si Arnold Baltimore tient prisonnier le Père Noël c’est grave, très grave, dit sombrement Divine.

— Super grave, surenchérit Lassogirl.

— Dieu sait ce que son esprit tordu mijote, ajouta Tam’girl. Si on ne veut pas que cette fête de Noël ne devienne une abomination, il faut agir, et tout de suite !

Les deux autres super héroïnes acquiescèrent.

— Ingmar, peux-tu nous emmener chez ton…

Lassogirl se tut lorsqu’elle tourna ses yeux vers l’animal. Trop épuisé, il s’était couché et dormait d’un profond sommeil.
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Ingmar se réveilla le lendemain matin. Les Super Filles avaient déposé à ses pieds des branchages pour qu’il puisse reprendre des forces. Après les avoir dévorés, il chercha les super héroïnes. Elles s’entrainaient dans une salle spacieuse aux murs en acier : Lassogirl cassait des cibles mouvantes avec sa corde à sauter, à cheval sur Julian, Tam’girl évitait des obstacles surgissant au dernier moment du sol et Divine combattait un robot dragon.
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